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Instruction

Une place d'exercice exemplaire en Allemagne...

Le Centre d'entrainement au combat
de l'Armee de terre

Durant leurs etudes ä l'Ecole militaire superieure, les eleves d'une classe effectuent en mars 1998 un

voyage d'etude d'une semaine en Allemagne. II s'agit pour les participants d'approfondir leur connaissance

du Systeme de defense allemand. La visite du Centre d'entrainement au combat de l'Armee de

terre (Heer) ä Planken pres de Magdeburg, un des plus moderne du genre, represente un des mo-

ments forts du voyage.

¦ Cap Harry Vogler'

Le combat interarmes d'un
bataillon de chars renforce y
est, entre autres, exerce sur un
terrain de 320 km; repris par la
Bundeswehr lors du depart des
forces russes. Des conditions
qui fönt rever par rapport ä

notre Situation en Suisse! Avec
sa superficie et son orientation
Nord-Sud sur 25 km, cette place

offre aux troupes mecanisees.

mais egalement aux
formations logistiques la profondeur

exigee par les mouvements

ä l'engagement.

Un secteur qui n'est
pas sans danger...

Initialement. une brigade
d'artillerie sovietique etait stationnee

ä Planken; en cas d'offensive

de l'OTAN, eile aurait eu
pour mission d'appuyer une
contre-offensive en direction
de la lande de Lüneburg et de
Bremerhaven. Les Russes ont
laisse leurs casemements dans

un etat deplorable. Les
bätiments que 1 on voulait utiliser.
devaient etre reconstruits de

fond en comble.

La place, dans son ensemble,
est contaminee par des munitions.

Ce n'est qu'au prix d'un
travail de deminage long et
coüteux qu'il sera possible de

resoudre ce probleme. Les

depenses pourraient s'elever
jusqu'ä 2 milliards de marks, la
fin des travaux etant prevue
pour 2006. Jusqu'ä ce moment.
seuls pourront etre utilises les

secteurs et les routes conside-
res comme «propres». A la

question de savoir comment les

premiers oecupants vivaient
avec ce danger, le commandant
allemand repond que les «Russes

etaient beaucoup moins re-

gardants avec les variations
d'effectifs que la Bundeswehr.
Le commandement prenait
connaissance de pertes dans les

propres troupes avec une grande

comprehension...»

Actuellement, le Centre
d'entrainement au combat de l'Ar¬

mee de terre est en phase de

construction. A la fin de ces

travaux, prevue pour 2002. il
devrait devenir une institution
reconnue loin ä la ronde. Pour
le moment, le Centre a une
capacite de 500 hommes, y compris

la direction d'exercices.
Des 2002. il pourra exercer une
formation de 1500 hommes
avec une direction et un «plastron»

dont les effectifs
pourraient atteindre 500 hommes.

Des infrastructures
en fonction des
nouvelles missions...

A l'avenir. la mission des

forces armees allemandes sera
orientee en priorite sur la
defense du territoire allemand et

sur la defense dans le cadre de

l'OTAN. Les nouvelles condi-
tions-cadres de la politique de

securite allemande fönt apparaitre

des täches nouvelles. ce

qui implique une adaptation de

l'instruction et de l'entrainement

des formations et des

commandants.

'Officier de carriere au BALOG/ASAN. cdt cp höp 1/73. Cet article a paru dans /'Allgemeine Schweizerische

Militärzeitschrift .VI 999.
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Si nous disposons en Suisse de simulateurs de tir pour les armes
legeres (ici le Fusil d'assaut 90)...

Dans ses directives pour vent etre repercutes ä la troupe
l'instruction dans la «nouvelle»
Armee de terre ä laquelle in-
combent de nouvelles missions.

l'inspecteur de l'Armee de terre

a emis des principes qui doi-

d'une maniere consequente:¦ Developpement de la pen¬
see operative;¦ Amelioration de la capa¬
cite pratique ä conduire;

¦ Augmentation des Per¬

formances physiques.

La capacite operationnelle
d'une troupe est fonction de la

conduite et du comportement
des officiers et des sous-officiers.

Le programme Leadership

Training prend specialement

en compte ce type de
connaissanees. Gräce ä VAuftrag-
taktik, il a pour but particulier
d'entramer ä la conduite active

au combat depuis l'avant.

...Une technologie
complexe pour
le XXI* siede

Le projet «Centre d'entrainement

au combat de l'Armee de

terre» est donc un investissement

rentable pour l'avenir des

troupes combattantes et d'appui,

car tout indique que
l'utilisation de systemes modernes
assistes par ordinateur va prendre

une importance grandissan-
te dans l'instruction des formations

et des etats-majors.

Le terrain du Centre d'entrainement

au combat de l'Armee
de terre est maille avec le GPS

(Global Positioning System);

actuellement, seuls des exercices

de compagnie sont possibles,

mais l'objectif est de jouer
des exercices ä double action

avec un bataillon renforce. Le

commandant du Centre insiste

sur l'importance d'exercices de

bataillon, en particulier dans le

domaine de la conduite. On ne

doit, en aucun cas, y renoncer:

on ne peut pas tout simuler sur

ordinateur!
On exerce sur le terrain, avec

l'appui de la Simulation de

combat, la conduite et la
logistique, en se concentrant sur une
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...et de simulateurs pour chars de combat (ici un Char 68); aueune
place d'armes ne possede l'infrastructure technique permettant de
situer tous les elements d'un bataillon et de comptabiliser leurs
resultats au combat.

Simulation differenciee et aussi

complete que possible du combat

interarmes. Les tirs des
armes ä trajectoire directe sont
simules par des systeme laser
de classe I (dangereux pour les

yeux). Mines et feux d'artillerie
sont representes par des

simulateurs d'efficacite.

La direction d'exercice
dispose de toutes les donnees
concernant les vehicules et les hommes

(entre autres les positions

GPS) via des stations de
transmissions de donnees. Les
possibilites de Simulation vont si

loin qu'apres un tir, on peut
definir les blessures et les degäts

aux materiels! Elle exploite 4

reseaux reserves ä la transmission

des donnees, aux signaux
GPS, aux indicateurs de

touches; 15 reseaux reserves ä

la conduite, divers reseaux de

transmission video en temps
reel. Chaque coup peut etre
apprecie: arme, touche ou pas
touche, angle et efficacite.

A la critique de l'exercice, il
est possible de passer en revue
en detail, avec la troupe et les
cadres, des phases de combat
ou de travail d'etat-major, gräce

ä des enregistrements video.
On peut ainsi definir les objectifs

des phases suivantes de

l'instruction sur des bases

objectives et indiscutables.

L'enthousiasme pour
l'instruction assistee par ordinateur
ne doit pas faire oublier que la

capacite de conduire une troupe

au combat reste, comme
toujours, le parametre essentiel. Le
commandant du Centre
d'entrainement au combat de l'Armee

de terre souligne: «Nous
devons eviter toute fascination
face ä une technologie
complexe. La technique peut beaucoup,

mais pas tout! Dans notre

Centre, nous continuons ä

avoir besoin d'instructeurs et de

chefs qualifies et experimentes.
Cela vaut particulierement pour
farbitrage. La technique
demeure un moyen auxiliaire. Au
Centre, l'engagement des
soldats est observe et apprecie par
des hommes.»

H.V.
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